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F/A-18 - PLACES D'ARMES|yn>

Le chef d'etat-major des armees frangaises juge...

La politique de securite europeenne
Cette reflexion realiste et ponderee merite la plus large diffusion en Suisse, ä un moment
°ü nos avant-gardistes, suivis par des personnalites avides de se mettre au goüt du jour,
jettent la neutralite par-dessus les moulins et veulent integrer la Suisse dans un Systeme
de securite europeen qui n'existe pas! Le president Edgar Faure disait que «ce ne sont pas
'es girouettes qui tournent mais le vent»; Benjamin Franklin aurait pu lui repondre en
rappelant qu'«un sac vide se tient difficilement debout»... (Redaction)

«Pour que l'Europe, ä
neuf ou ä douze, puisse
engager des forces, une force
d'action rapide europeenne
Par exemple, il faudrait
d'abord que cette force
existe et puisse se trouver
aux ordres d'un chef euro-
Peen disposant d'un etat-
^ajor issu des armees des
differentes nations euro-
Peennes. II faudrait ensuite
et surtout que ce «chef
militaire europeen» recoive des
directives, ce qui presuppo-
Se evidemment une union
Politique et une politique
etrangere commune. D'ici
a- s'ü se passe quelque

chose ä nouveau dans le
rn9r,de, les pays europeens
agiront une fois de plus en
Pfdre disperse et vraisem-
"lablement sous le leader-
Snip americain.

«Pourtant, seule l'Europe
9roupee dispose du potentiel

economique permettant°e bätir un Systeme de
defense coherent et complet,
suPportant la comparaison
avec la puissance americai-
ne ou avec celle dont dispo-
s.?ra certainement la Russie

Ukraine peut-etre) apreses soubresauts d'agonie

de la ci-devant Union sovietique.

«Encore faudrait-il que
l'ensemble des pays
europeens ne baissent pas trop
vite la garde. En 1989, les
Douze consacraient 150
milliards de dollars par an
pour leur defense, dont 105
au total pour la France, la

Grande-Bretagne et la
Republique federale
d'Allemagne. A la meme epoque
les Etats-Unis avaient un
budget de 300 milliards de
dollars. Or le produit national

brut des Douze rattrape
celui des Etats-Unis. Ajou-
tons ä cela que, depensant
deux fois moins, l'Europe
depense mal. Rares sont les
programmes communs ä

plusieurs pays permettant
ies effets de serie, y compris

pour les munitions.

«Les consequences finan-
cieres sont graves: la part
des recherches et du
developpement est trop elevee,
surtout en France. Les
consequences operationnelles
sont plus graves encore:
trop peu de systemes
seraient inter-operables sur le
champ de bataille, ä

commencer par les systemes de

transmission. En 1991, et
pour longtemps encore,
l'Europe occidentale disposait

seulement de deux
petits porte-avions ä catapul-
te, les deux porte-avions
frangais, qui ä eux deux
n'ont pas les capacites d'un
seul des quinze porte-
avions americains. Les
choses se passent en Europe

comme si, regardant ä

l'ouest, nous avions le
spectacle de forces armees
specifiques et equipees
differemment pour chaque
Etat des Etats-Unis.

«Malgre leur souhait de
conserver le leadership
total qu'ils ont obtenu en
1991, les Etats-Unis, sous la
pression de leur Situation
economique, n'accepteront
plus de depenser autant
pour la liberte de l'Europe.
II faudra alors que les
Europeens consacrent les sommes

necessaires ä leur
defense pour qu'elle soit
efficace, qu'ils coordonnent
mieux leurs actions, qu'ils
prennent plus de responsabilites.»

General Maurice Schmitt
De Dien Bien Phu ä Koweit
City. Paris, Grasset, 1992,
pp. 272-273
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